
LYON EST-ELLE VRAIMENT 

GAY-FRIENDLY ?
Sacrée « Ville la plus gay-friendly de l’Hexagone », Lyon offrirait une certaine douceur de vie 

aux membres de la communauté LGBT+. Mais si le « Milieu » jouit d’une richesse associative 

et culturelle, la vie quotidienne n’est pas toujours rose. À Lyon, comme au niveau national, les 

agressions LGBT-phobes se multiplient et la société peine à s’ouvrir aux différences. Pendant 

plusieurs mois, Tribune de Lyon s’est immergé au cœur de la communauté au drapeau arc-en-

ciel qui rêve d’une ville où la diversité des orientations amoureuses deviendrait… un non-sujet. 

DOSSIER RÉALISÉ PAR ROMAIN DESGRAND.
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Bientôt une maison  des diversités  à Lyon ?
Ouvrir un établissement dédié à l’accueil 
de seniors LGBT+ ? C’est l’idée de Stéphane 
Sauvé, ancien gérant de maisons de retraite, 
qui est en pleine construction de son projet 
Rainbold Society. Sept villes françaises, dont 
Lyon, ont été ciblées pour accueillir le premier 
modèle prévu pour 2022.
« Tout part d’un constat : il y a un minimum 
d’un million de seniors (+ de 60 ans) LGBT en 
France, 65  % d’entre eux vivent seuls et 90  % 
n’ont pas d’enfants. » Pour lutter contre 
l’isolement et le « retour au placard » dans une 
maison classique pour seniors, l’ingénieur 
de formation a imaginé une résidence où 

les habitants pourront continuer à assumer 
leur orientation amoureuse sans crainte 
d’être jugés. Concrètement, cette maison 
s’organisera autour d’un habitat participatif 
avec une trentaine de logements proposés 
à la location, des espaces communs, des 
repas régulièrement partagés et diverses 
animations. « Il y aura aussi trois logements 
étudiant pour créer un lien intergénérationnel, 
ajoute Stéphane Sauvé. C’est tout sauf 
de l’entre-soi. L’idée est de faire un vrai travail 
d’inclusion en s’ouvrant sur le quartier avec 
différents types d’activités. C’est aussi un bon 
moyen pour déconstruire les préjugés et les 

clichés liés à l’homophobie ».
Reçu par la mairie centrale il a quelques 
semaines, Stéphane Sauvé a constaté un vif 
intérêt des élus. Prochaine étape : développer 
localement l’association Les Audacieuses & 
les Audacieux, créée en parallèle du projet 
Rainbold Society, pour définir les contours 
de cette maison en concertation avec les 
populations concernées. À Lyon, cela doit 
se faire au travers d’Aris, la plus ancienne 
association LGBT lyonnaise encore en activité. 
Mais il faut faire vite. D’ici juillet, deux villes 
seront sélectionnées.
rainbold.fr
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